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Cbertes Julien aurait écouté avec dàci- Il s'y prenait de manière à iàire liafr li
lod i ley et d'Etu raison, ai lieu "le le faire aiaer. C'était

n1ai lsiiîi ait trl"'i idépencen- tn ni Anglais'-dasitoite l'étent dud:mot
cedans lecaracère pounepas résis- Il necomprenai t ,as la-desinvolturc

dt i,*, ceux 'd'iiii éfan B.äilleirs iL italieni Elle le iohoqaiit. Or ce te
asnit piitisti'oût elenlinaue bür désinvolture, ;Clonderley, en sàa'îqalité

bcief du''comte' Camldolet cette d'ilan'dais 'avaitrmieuxcombrise.
Ô è e it aussi delle-'de Francèsco ClÔtïdêeréy était Lin idionaicodüne

Cenpuant les renseigniîeits que ilandais et M Miller unrvéiitable
-S était-Iljxtres Miller était dUne Ih6fnie duNord. Il le niontrà bietiià

16 egave Julien qiand' i l'eut aveclui à n am-
en dit u jeuehominime pagne.

Pj'ui' ris de sutitions, que j' ailieu '"IL f'tlliit 'e jeun fût
de croiiretres-exactes'~, sur la sociéte que toujours rentré lé soir àa même heure.

voifs fée tez r sur lé, sco 'eï Prti- Il 'ie Ini permettif ai s'allerseul à
u lierqiiachunit'du tout aiito>t de Florence qui n'était qu'à' ýenè'tite

PuisIa mort de so oncle; ces inform- lieuèe du villageoù il' ait lotéine
tions.sttju atdut t ai désavantage de assez vieile maison, dont' lés Vortes et

ces'eunes gens Les soiilfons,'les plus les verrons se fermnaientdë tis -onne
ti lä[eut~ la t att dentre eulx: heure.'

ue såti que font-il s? . .nïNn tils, "¶ Hosni swet hzedent
u a c itcup ils ddisparaissent de M.Miier therrei nktinglikiko,

"orenceLeurs mours, d'ailleurs, sopà ce. que l'on pourrai ttraduire ainsi.
connueset euxl'nms 'qui pa- Doûx fyer domeït , iln'estfeé
raissent, dansleurs naneres, suprients qui tesoit comparable " maisil ne faut
aleurs carades n' valent pas mieux pas que ce foyer soit une'prison Et
que es: autres dans leur.' vie pivée. pour TJuhrent qui n'avat janai sété' hâ-

s.,en ce moment un .. pa.ys etrange bitue à cette existence baricadéd ét
* l'italie, lt l'on affim e qú'il tiit verouillée, L'hospitalité qte"luí''vit,

'qulquefòis craiû'd' la m i qué l'on imposée plutôt qiuoffèrte MYMilnê;'la
serrè dn-i s Je ni a pu clco- surveillaoan qui li fiisaitsdîbi rprirent

"v'rir aurémnt'ce ne"la poliee d'les oportions'iïnhorfét'mrison-
Floe'. iîe sitnasell- m t mais 'nenient. 'uliernavait 'habitude* de

je vous dis 'c u 'ell e soupçonne et ce beaioti'pe le Pi.ai qi u a
'uelle ereeà'dcouvru T ez, au moi '1aussi tanilier q e'anglais

eu jlie eai ps seii ne quînziné 'de et >M. M -ilne;n'aimait que l'An1lis
jours a ta campagne, venez avec mori, qui était, suivant l a 1-nga e des

ceaabreerale teiiips 'quipeut, s'écou- hommes, tandièque itaené econve-
teîar feretour. de rvope r père, qui, nuitiqu'aux'femmes.

je nevous le èche 'pas, vient de *ni'- "r, c l'Pi déjà dit, Juli
Sr e.,'t qeui t seul, vous était arrivé à cet âge'ou'les jeunes

'1'kéeudbii4'z iens conimene nt epreii'dr& 'kang par-
'Miie ~aral e~c'-utrit le niles hiommes L vie conmáuiie'avoc

'omièn de ClouJerlèSy" üYditàutujours une :MMilnelii étit done'devenné bieù-
agrau déin fluet'ce 'y esprit de Julien 6t intlérable Cetté eiistnce tirée

Il' obéit' däén lé 6innt,' comme s'il ïu cordeau lui spiréit uñi'incuable
Ë'' 'v iyi'oüde"de nlui quiil rc- enu

grdtai commeson- re. -1 suivit Ei outre i s'indignaitde l évé-
ner 'à licapagne rie presque réprisante .. avec laquelle

* M e ilner'jugeait lecomte Camaldoli,
XI Pobjetšdel son' adreiraîion tqäi' 4'u'àn

Sput-dire cvntie lùb Il 'y uait'' suivant
u vo'å dit, avec Julindans' lobstinatioñi' inèttiit

ri 1 Viln.er à lui imposer son opiniii:à
e n ds l'é a-d du c.mté 'dans -esëexpressions

setéité excessive de méàpris'r I esnuelle 'il'rauctéisàat:


